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moment d’absence du gardien, plongea résolument la main dans 
l’urne et en tira une poignée d’oeeements et de cendrea qu’elle mit 
dans sa poche, toute flère de ce larcin. Ce serait le régime auquel 
voudrait nous condamner la franc-maçonnerie. Je sais bien que 
Dieu saura nous reconstituer de ces cendres; mais des corps faits 
par lui, qui ont été les temples du Saint-Esprit, ont reçu tant de fois 
pendant leur vie le corps et le sang de son divin Fils, ne doivent 
point être soumis à de pareilles profanations.

— On cherche en ce moment à faire dans la presse catholique une 
campagne en l’honneur de saint Bxpédit, et Mgr Cascioli a rompu 
dans la Vera Ruina, excellent journal d’ailleurs, parfaitement et 
nettement catholique, une lance en faveur de ce saint. Certes, je le 
vénère, je l’admire et voudrais bien l’imiter. Il est inscrit au marty 
rologe le 10 avril, et est le troisième d’une série de six personnes qui 
souffrirent le même jour pour la foi et, comme dit le martyrologe, 
furent couronnées le même jour. Qu’étaient-elles ? On l’ignore. Le 
seul martyrologe manuscrit de Dijon dit que ces martyre étaient sol­
dats, tous les autres se taisent sur ce qualificatif que ne reproduit pas 
le martyrologe romain. Cette attribution est par conséquent extrê­
mement douteuse, puisqu’elle n’a en sa faveur qu’un seul manuscrit.

— Or, depuis quatre ou cinq ans, on a mie en honneur, à Rome, le 
culte de saint Bxpédit. Pourquoi n’avoir pas pris celui de saint Her- 
ménogène, chef de ce groupe, et qui par conséquent était le plus cé­
lèbre ? Je l’ignore, ou plutôt, par la façon dont s’est développé le 
culte de saint Bxpédit, je le devine. Le nom latin de ce martyr veut 
dire ; “ il est expédient " ; mais le nom italien spedito signifie faire 
vite, — et c’est ce misérable calembourg qui a fait la fortune de ce 
saint. Pour mieux l’accentuer, on a fait des images de saint Bxpédit 
qui est représenté vêtu en soldat romain, tenant dans ses mains une 
croix et ayant à ses pieds un corbeau. Le corbeau est encore une 
trouvaille. Il croasse et semble dire eras, eras, demain, demain ; 
tandis que saint Bxpédit se dresse comme pour dire “non pas de­
main mais aujourd’hui, je suis Bxpédit, spedito. ” Avouons que tout 
ceci n’est pas sérieux et que si nous devons rendre un culte à tous 
ceux qui sont morts pour Dieu, Il ne faut pas trouver les raisons de 
ce culte dans un misérable jeu de mots qui n’a de raison que dans la 
langue italienne. Saint Bxpédit est un puissant intercesseur auprès


